Revenez, meg plaicire, ma dame ect revenue

Pour Aleandre, au retour dQranthe a Fontainebleau.
1609.

Et lec voeux que jai faits pour revoir cec beaux yeu.
Rendant par mes coupire ma douleur reconnue,

Ont eu grice dec cieux.

(ec voici de retour cec actrec adorablec
0i prend mon océan con flux et con reflux ;
Soucic, retirez-vous ; cherchez le¢ micérablee ;

Je ne voug connaic plu.

Peut-on voir ce miracle od le coin de nature

A cemé comme fleure tant daimablec appas,



Et ne confeccer point quil nect pire aventure

Que de we la voir pac ?

Certes [autre coleil d'une erreur vagabonde
Court inutilement par cec douze maicong ;
Cect elle, et non pas lui, qui fait centir au monde

(e change de¢ caicong.

Avecque ca beauté toutes beautéc arrivent ;
Ces décerte cont jarding de (un & [autre bout ;
Tant [extréme pouvoir des grices qui la cuivent

Lec pénétre partout.

Ces boic en ont repric leur verdure nouvelle ;

) ’ ) . ’ . .
(orage en ect ceccé, [air en ect éclairei ;
Et méme cec canaux ont leur cource plug belle,

Depuic qucelle et ici.



De moi, que lec recpecte obligent au cilence,
Jai beau me contrefaire et beau diccimuler ;
Le¢ douceure od je nage ont une violence

Qui ne ce peut celer.

Maic, 6 rigueur du cort ! tandic que Je marréte
A chatouiller mon dme en ce contentement,

] . N /) A
Je ne mapergoic pac que le dectin mappréte

Un autre partement.

Arriére cec pencerce que [a crainte menvoie ;
Je ne caic que trop bien [inconctance du cort :
Maic de mster le goit dune ¢i chére joie,

Cect me donner (a mort.

Frangoic de Malherbe (1555-1628)



